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Galant si tu t’en va à l’armée 
Moi aussi je vais m’engager 
Mon beau galant si tu t’en vas 
Sous l’habit militaire 
Tu n’auras pas tant d’agréments 
Comme auprès de ta belle 
 
Mon beau galant si tu t’en vas 
Il faudra marcher au pas 
Il faudra marcher au pas 
Et marquer la cadence 
C’est alors qu’on verra bien 
Si tu connais la cadence 
 
Des revues il faudra passer 
Avec beaucoup de propreté 
IL faudra nettoyer le fusil 
Le sabre et la baïonnette 
Tu n’auras pas tant d’agrément 
Comme auprès de ta belle 
 
Tu trouveras de ces polissons 
Qui te mitrailleront d’office 
Si tu as le malheur de répondre 
C’est la salle de police 
On te mettra en prison 
En revenant de l’exercice 
 
Si en prison tu t’y plais pas 
Il y a la cellule par-là 
On te mettra pendant deux ans 
A rouler la brouette 
Tu n’auras pas tant d’agrément 
Comme auprès de ta belle 
 

Tu n’auras que deux repas par jour 
Encore tu n’auras pas beaucoup  
Tu toucheras deux quarts de pain 
Deux trois pommes de terre 
Et le ventre te gonflera 
En bouffant la gamelle 
 
Quand tu pourras plus marcher 
Tu tomberas dans les fossés 
Et quand tu seras presque mort 
On te mettra en voiture 
Et c’est alors que tu auras le temps 
Le temps de penser à ta brune 
 
Pendant deux heures de factions 
A ton pays penseras-tu donc 
Et quand tu monteras la garde 
Souvent au clair de la lune 
C’est alors que tu auras le temps 
Le temps de penser à ta brune 
 
A la cantine il faudra aller 
Si tu as de l’argent pour boire 
Là tu compteras les années les mois 
Les mois les jours avec 
Le jour que tu seras libéré 
Adieu la vieille gamelle 
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